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195 hectares qui ont tout changé !

C ’est sur le site des Garennes de Lornel, dans le Pas-de-Calais, que le tout jeune établissement public du Conservatoire du littoral, créé un an 
plus tôt, a acheté le 23 décembre 1976, 195 hectares de dunes pour le protéger définitivement de tout projet d’aménagement et préserver 

sa biodiversité. Cette acquisition a mis un terme à 6 années de lutte acharnée entre élus, scientifiques, protecteurs de la nature et la commu-
nauté des pêcheurs d’Etaples. En effet, depuis 1970, de nombreux projets d’aménagements industriels, touristiques ou de développement de 
l’urbanisation, étaient en cours et risquaient de bouleverser ces milieux naturels. 
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Le premier site protégé par le Conservatoire du littoral

L’estuaire de la Canche est typique des estuaires picards avec sa forme d’entonnoir à la fois large, 2 km, et très long, 4 km. C’est un territoire naturel 
exceptionnel qui rassemble tout ce qui peut exister dans les estuaires et les systèmes dunaires : mollières, marigots, pannes, dunes basses embryonnaires, 
dunes blanches à oyats, dunes embroussaillées et boisées et unique phénomène en Europe, la dune plaquée, haute de 150 m au Mont Saint-Frieux, née du 
sable poussé par les vents d’ouest qui s’accroche à une ancienne falaise du haut plateau d’Artois, la recouvre pour former une dune unique en son genre. 
L’eau douce y rencontre à chaque marée l’eau salée, le sable se masse sur les falaises crayeuses pour donner naissance à des mondes qui se mélangent et 
créent un paysage à la diversité incroyable.

Etienne Dubaille, chargé de mission délégation Manche, Mer du Nord du Conservatoire du littoral

Estuaire de la Canche
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Un projet en particulier concentrait de vives polémiques. Les élus souhaitaient fermer par un barrage l’estuaire de la Canche pour renforcer la 
ressource en eau potable de l’agglomération lilloise. Une route à deux voies devait permettre de passer d’un côté à l’autre du barrage. Sur le 
plan d’eau, créé par la fermeture de l’estuaire, un port et une marina devaient être construits et entourés par une succession d’immeubles. Le 
projet de bétonnage de ce littoral devait soi-disant permettre de développer le pôle touristique du Touquet, de la baie de Canche et du port 
d’Etaples. 
Une poignée de scientifiques, de protecteurs de la nature et la communauté des pêcheurs d’Etaples ont dû démontrer le rôle, l’intérêt et la 
productivité de l’estuaire. Ce n’est que lorsque le Conservatoire du littoral a pu acheter les 195 premiers hectares de dunes aux Garennes de 
Lornel que la protection de ce patrimoine naturel irremplaçable de la baie et de l’estuaire s’est mis en marche.
Au fil des ans, le Conservatoire a fini par acquérir 500 hectares sur ce site maintenant classé réserve naturelle. A terme, ce seront 1 000 hectares 
qui seront définitivement protégés. Aujourd’hui, quand on se promène aux Garennes de Lornel, aucune construction n’arrête le regard sur 180°. 
Seules la mer du Nord et la Canche qui peine à rejoindre la mer au milieu des dunes installent les promeneurs au cœur d’un paysage grandiose.

La dune embryonnaire est reconnaissable  
à ses petits mamelons sableux partiellement 

couverts de chiendent maritime ou de Cakilier. 
Ces dunes souffrent de l’érosion marine.  
Le Gravelot à collier interrompu y niche  

pourtant quand il n’est pas dérangé.

La dune blanche est ainsi appelée  
car on y trouve peu de verdure !  

Seules quelques plantes comme l’oyat  
parviennent à s’y développer.   
Les dunes blanches sont en  

perpétuel mouvement.

Les pannes sont des dépressions creusées  
par l’action du vent au milieu des dunes.  
Ce sont des espaces qui sont végétalisés  

par toute une flore exceptionnelle
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L ’objectif du Conservatoire est de réunir un ensemble de terrains pour garantir les continuités écologiques et préserver tout l’éco-
système. Il a fallu protéger la mosaïque d’habitats remarquables, maintenir l’ensemble des stades d’évolution du système dunaire, 

restaurer les zones humides, entretenir les prairies par pâturage extensif, laisser certains secteurs sans intervention quand ces derniers 
étaient des zones de refuges ou d’alimentation pour certaines espèces.
Il a fallu aussi développer l’accueil des oiseaux migrateurs qui trouvent sur ce site un lieu de repos pendant leur long voyage, favoriser 
la diversité des habitats qui est la seule solution pour obtenir une grande richesse des espèces, créer des îlots de nidification. Deux 
réserves naturelles ont ainsi été créées. Parallèlement à ces actions de protection de la biodiversité, il a fallu développer l’accueil et 
l’information du public. Des parcours et des liaisons entre les sites ont été aménagés. Des outils d’information pour randonneurs, 
sportifs et campeurs participent à une véritable éducation à l’environnement.
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et de l’entretien des dunes 
boisées

L ’objectif est de redonner un caractère na-
turel aux peuplements d’arbres. Les saules 

qui assèchent les pannes doivent être dans la 
plupart des cas coupés. Les peupliers et les 
argousiers en fixant l’azote déséquilibrent le 
caractère pauvre des dunes grises.
Les végétaux demandent une surveillance sans 
relâche afin de maîtriser les équilibres naturels 
fragiles. En effet, le réchauffement climatique 
a pour conséquence d’accélérer la pousse des 
végétaux. 
Il faut attendre que les milieux naturels aient 
retrouvé un équilibre pour que des inter-
ventions douces soient mises en place : par 
exemple, le pâturage des pannes limite l’en-
frichement. Les pelouses dunaires sont sur-
veillées en permanence pour lutter contre 
l’embroussaillement. Les plans d’eau doivent 
être maintenus ouverts pour pouvoir accueillir 
les oiseaux d’eau. 
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Pour que le public ne fasse pas subir de préjudices graves aux dunes, des ganivelles ou des fils lisses ont été posés pour préserver 
les dunes des piétinements. Les sentiers sont régulièrement désensablés. Des balisages et des panneaux explicatifs sensibilisent le 

public à la fragilité du milieu dunaire.

L’exemple de l’accueil du public
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S ur le littoral du Pas-de-Calais, les habitations qui se trouvent derrière les dunes grises sont à un niveau plus bas que celui des hautes 
mers. Ces habitations sont donc particulièrement menacées par les inondations marines si le cordon dunaire vient à se rompre. Elles 

sont aussi menacées d’ensablement si les dunes reculent. L’érosion est difficile à accepter.
Pour contenir l’érosion marine, il faut poser des ganivelles ou des branchages à plat sur toutes les zones où le vent fait s’envoler le sable 
vers l’arrière et planter des oyats là où le sable a tendance à s’accumuler. Mais ces plantations sont très fragiles et peuvent être réduites à 
néant en une seule marée quand la houle vient taper les pieds des dunes. La solution de créer des ouvrages lourds tels que des digues, des 
enrochements déplace l’érosion sur des secteurs qui étaient épargnés. Ces ouvrages ne sont donc pas retenus parmi les actions à mettre en 
œuvre face à l’érosion. Aux Garennes de Lornel, en choisissant de laisser faire la nature, on constate que certains endroits s’érodent pendant 
que, dans le même temps, d’autres sont en accrétion et gagnent en richesse écologique.

« Les Garennes de Lornel et tout l’estuaire de la baie de la Canche offrent une dimension d’immensité. Des populations de phoques s’y sont installées 
car la nourriture est abondante. Les milieux naturels sont très diversifiés. Quand on s’y promène on est dans une approche sensible très forte du 
paysage. » 

Etienne Dubaille, chargé de mission délégation Manche, Mer du Nord du Conservatoire du littoral

Les actions face à l’érosion des dunes
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